
NOTE sur les projets Co-Create 
« COSY-Food » et « Choud’Bruxelles »

Suite à l'AG du 21 février 2016, des questions qui ont été posées et des discussions qui y ont eu lieu
sur les deux projets Co-create, le Noyau souhaite clarifier ce que sont – et ne sont  pas - ces projets.
En effet,  la  question des partenaires  impliqués  et  les  formes de collaboration avec eux ont  été
soulevées. Nous voulons ici vous donner les informations nécessaires pour mieux les comprendre.

Avant tout, nous voulons attirer votre attention sur le fait que notre participation dans ces projets ne
changera pas la substance du Réseau des GASAP et que notre indépendance restera de mise pour
l'ensemble de ces deux projets. L'objectif dans ces deux projets est le même : soutenir l'agriculture
paysanne, les producteur.trice.s tout en soutenant les GASAP et le modèle GASAP.

Les  questions  émises  portent,  d’une  part,  sur  les  raisons  d’un  partenariat  avec  des  acteurs  au
fonctionnement opposé au nôtre (spécialement la grande distribution) et le risque que cela nuise à
l’image des GASAP, et d’autre part, sur la capacité du réseau de faire avancer nos idées dans les
discussions et dans les résultats du projet, et donc sur le fait que ceux-ci ne représentent pas notre
vision ni notre analyse des forces et des faiblesses des systèmes alimentaires étudiés.

En réponse à ces questions, nous pensons qu’il est important de dialoguer avec ces autres acteurs
pour défendre et partager notre vision de l'alimentation et l'agriculture. En effet, certains principes
comme la solidarité, le soutien ou la convivialité nous sont propres. Nous trouvons important que
les autres partenaires y soient confrontés et que ces valeurs soient entendues et mises en avant dans
de tels projets sur l’alimentation durable à Bruxelles.  

D’autre part, un certain nombre d’éléments sont intégrés dans les projets pour garantir ces points :
la convention de collaboration définit les règles notamment de communication externe et de droit de
propriété  intellectuelle,  avec un droit  de regard  et  de  modification  sur  les  communications  des
partenaires; la différenciation et l’indépendance entre les espaces transversaux de co-création et les
espaces spécifiques aux partenaires; les conjonctions d’intérêt et de fondements éthiques communs
avec  les  coopératives  impliquées;  l’indépendance  et  la  rigueur  scientifique  des  partenaires
coordinateurs, garants de la validité et de la qualité des processus et des résultats.

Ces éléments sont favorables  à ce que la voix des GASAP soit entendue et valorisée; il faudra
néanmoins  s’en  assurer  tout  au  long des  deux projets,  ce  qui  sera facilité  par  une implication
importante des membres et bénévoles de l’asbl. 

En effet, ce sont des projets complexes qui, pour se développer dans le respect des principes et des
valeurs du Réseau, ont besoin d’être guidés et soutenus par une implication large de la part des
mangeur.e.s et des producteur.trice.s. 

Si l'ensemble des GASAP et des producteur.trice.s pourront être impliqués lors de certaines phases
des projets, des membres du Réseau assureront le suivi continu et aideront à la prise des décisions
opérationnelles par les employés en charge des projets. Si vous voulez que votre point de vue soit
pris en considération et avoir une connaissance plus pointue des projets, le meilleur moyen est de
vous impliquer.

Si vous êtes intéressé.e.s à contribuer, contactez :

- Christophe Nothomb pour le projet COSY-Food : spg@gasap.be

- Florian Delespesse pour le projet Choud'Bruxelles : contact-producteurs@gasap.be

Note Co-Create – Post-AG 2016

mailto:spg@gasap.be
mailto:contact-producteurs@gasap.be


COSY-Food

A. PARTENAIRES

COSY-Food est coordonné par l'IGEAT (Institut de GEstion et d'Aménagement du Territoire de
l'ULB) et compte 4 « partenaires » qui représentent 4 filières alimentaires :

1. Le Réseau des GASAP

2. La Ruche qui dit oui de Forest - La Vivrière scrl (webshop de vente de produits locaux)

3. Färm scrl (chaîne de magasins bio à Bruxelles)

4. La filière Bio de la chaîne de supermarchés Delhaize

B. CONSTATS DE DÉPART

COSY-Food est né des constats suivants : 

1. De manière globale : 

• On assiste  depuis  quelques  années  à  Bruxelles  à  la  profusion  de  nouveaux  systèmes
alimentaires (bio, courts, locavores) voulant se rapprocher de la durabilité. Même s’ils sont
encore assez marginaux, ces systèmes reçoivent un certain écho auprès des consommateurs
et des pouvoirs publics, qui souhaitent en favoriser le développement, en raison de leurs
bénéfices  potentiels  au  niveau  environnemental,  mais  aussi  au  niveau  social  et
économique.

• La durabilité effective de ces systèmes reste à démontrer,  et  bien avant cela,  la notion
même de systèmes alimentaires durables n’est pas arrêtée.

• On observe une certaine confusion chez les consommateurs car on assiste à une profusion
de labels qui n’ont pas une approche systémique, globale de la durabilité.

• Il  n’existe  pas  d’outil  permettant  une  évaluation  intégrée  de  ces  nouveaux  systèmes,
prenant en compte les trois dimensions de la durabilité, ni tous les maillons de la chaîne de
valeur.

2. En interne :

• Les limitations du label bio et sa non-exigibilité selon la charte ont généré de nombreuses
réflexions sur la mise en place d’un Système  Participatif  de  Garantie (SPG), qu’il  soit
potentiellement alternatif ou complémentaire au label bio.

• Au-delà de l’élément de garantie du respect de la charte, la mise en place de processus plus
organisés d’interaction et d’échange entre mangeur.e.s et producteur.trice.s, ainsi qu’entre
producteur.trice.s, a montré sa valeur dans d’autres lieux et circuits courts, en terme de
confiance et de compréhension mutuelle, et d’amélioration des pratiques.

• Les réflexions  menées  n’ont  pas  encore abouti  à  des  actions  concrètes  par  manque de
ressources  et  de  temps  disponibles,  ni  dans  le  réseau,  ni  dans  les  autres  associations
intéressées (Agricovert, MAP, FUGEA, …)

Face à ces constats, le projet COSY-Food va chercher à préciser ce qui définit la durabilité,  et  à
développer un outil pour évaluer la durabilité des différentes filières, et permettre la mise en place
d’un Système Participatif de Garantie (SPG) au sein du réseau des GASAP.
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C. DESCRIPTIF DU PROJET

Le projet s’étale sur 3 ans et comporte 4 espaces indépendants de co-création, en plus d’un espace
transversal.  

1. L'espace  transversal  (c'est-à-dire  celui  où  les  GASAP vont  collaborer  avec  les  différents
partenaires) s'articule autour d'une question de recherche globale et commune :

Comment définir, évaluer et améliorer la durabilité des systèmes alimentaires en RBC ?

Le réseau des GASAP devra d’abord mener une réflexion sur la durabilité (environnementale,
économique et sociale) et sur les critères qu’il estime les plus importants. Chaque partenaire
fera de même. Ensuite ces critères seront mis en commun et une décision sur ceux qui peuvent
former un socle commun sera prise. Ces critères communs seront ensuite organisés sous la
forme d’un outil d'évaluation de la durabilité qui sera appliqué (indépendamment) aux 4 filières
partenaires  (chacune  des  filières  pouvant  ajouter  les  critères  qui  lui  sont  propres  ou
spécifiques).

Les résultats de cette évaluation seront ensuite analysés par filière. A l’issue de cette analyse, les
GASAP verront s’il est opportun ou non de faire évoluer certaines modalités de fonctionnement,
suite à son évaluation propre (p.ex : quels sont les questions/sujets/critères où notre « performance »
en termes de durabilité peut être améliorée ?), et aussi suite aux résultats des évaluations des autres
filières (p.ex. : quels sont les questions/sujets/critères où les autres filières sont plus performantes
que nous et quelles leçons pouvons nous en tirer pour notre propre filière ?).

2. Les espaces de co-création indépendants sont par définition spécifiques à chaque filière, même
s'ils sont financés par le projet commun, et appuyés par l'IGEAT et par Innoviris en fonction
des besoins.

Notre espace spécifique1 vise à développer au sein du réseau des GASAP un système participatif de
garantie2 (SPG).

La construction de ce SPG s'appuiera notamment sur les critères de durabilité définis par le Réseau
des GASAP durant la première phase du projet.

Nos objectifs pour la mise en place d’un SPG au sein du Réseau ne se limitent pas à la “garantie”
d’une qualité (telle que décrite dans la charte), mais visent également à : 

• améliorer  la  compréhension réciproque entre  les  mangeur.e.s  et  les  producteur.trice.s  en
misant sur la transparence ; et à

• renforcer la dynamique de coopération et la confiance entre les producteur.trice.s.

Tel qu’il est envisagé actuellement - mais c’est avec votre implication que ceci sera précisé - le SPG
sera un espace d’échange et de réflexion pour la compréhension et l’amélioration des pratiques (tant
techniques qu’en matière de gestion de la relation entre les groupes et leur.s producteur.trice.s) et du
soutien dans les GASAP, plutôt qu’un système de garantie basé sur un contrôle rigide de critères
pré-définis.

D. PLANNING

Suite à la réunion de lancement du projet du 23 février 2016, le planning est le suivant : 

1Les espaces des autres partenaires sont les suivants : La ruche qui dit oui – critères d'évaluation/d'inclusion des producteurs et de 
soutien aux filières de production/transformation artisanale  ; Färm – réduction des emballages et des déchets (et donc des prix) dans 
toute la chaîne d'approvisionnement et identification du type d'appui qu'un magasin comme Färm peut développer pour favoriser la 
conversion d'exploitation du conventionnel vers le bio ; DelhaizeBio – Analyse de cycle de vie (Durabilité) par produits
2 Encore appelé SGP : Système de Garantie Participatif 
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• La première étape est  un brainstorming sur  la  durabilité  du modèle GASAP.  Il  devrait
idéalement impliquer tout le réseau mais, pour des raisons pratiques (notamment dues au
délai assez court) nous nous limiterons dans un 1er temps à un brainstorming inter-équipes,
pour débroussailler les questions suivantes :

- Quelle est la durabilité du système GASAP ? En quoi sommes-nous durables ? Sommes nous
résilients ?   Quels  sont  nos  critères  de  durabilités  actuels ?  Que  voudrions-nous  améliorer,
renforcer, adapter ? Quelle est notre vision d’un système alimentaire alternatif et quelle serait la
place des GASAP dans celui-ci ?

-  Quels moyens et pratiques mettons-nous en oeuvre pour atteindre nos objectifs ? Quelles sont nos
exigences en termes d'inclusion ou d'exclusion à notre système ?

Ceci devrait nous permettre de participer à la prochaine réunion COSY-Food, au sein de l’espace
transversal, avec une vision reflétant les diversités des membres des GASAP, afin de permettre à
l'IGEAT de faire une première synthèse des principes ou critères des différents partenaires.

• L'étape collaborative suivante dans notre propre espace de co-création sera plus focalisée sur
la  définition et  pré-sélection  des  critères  les  plus  importants  pour  le  réseau,  et  donc de
nourrir la phase suivante de recherche et de synthèse menée par l'IGEAT à la fois sur les
différents espaces de co-création et la littérature sur le sujet, ainsi que sur la méthodologie à
adopter et les processus à développer pour effectuer la sélection des critères communs et
spécifiques  à  chaque  filière  de  manière  participative  avec  les  producteurs  et  les
consommateurs.

• Dans  la  phase  suivante,  les  membres  du  réseau  devront  finaliser  et  valider  les  critères
spécifiques identifiés.  Ceux-ci seront alors intégrés et une décision conjointe sera prise lors
du dernier atelier de l'espace transversal, sur le socle de critères communs.Le schéma des
allers-retours entre les espaces de co-création et l’IGEAT peut être représenté comme suit :

E. RÉPONSES AUX QUESTIONS DES GASAPIEN.NE.S 

La participation à de tels projet peut poser question. Avant de s’engager dans les projets, beaucoup
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de réflexions ont eu lieu et  il  a été décidé qu’il  était  important d’y participer pour y défendre,
partager et continuer à développer notre vision et nos pratiques de l'alimentation et l'agriculture.
Lors de l’AG du 21 février 2016, certaines questions ont à nouveau été posées : 

- Pourquoi  un  mouvement  citoyen  comme  les  GASAP  se  retrouve  à  collaborer  avec
(notamment) la grande distribution ?

- Quels  sont  les  risques  de  récupération  ou  d’utilisation  de  notre  image  à  des  fins
commerciales ?

- Quels sont les risques que nos valeurs et principes ne soient pas représentés correctement
dans les outils et analyses développés par les projets ? Et quelle influence sur les futures
politiques publiques ?

Un certain nombre d’éléments de réponses ont été déjà évoqués plus haut, nous les détaillons ci-
dessous: 

• L’importance d’être présents avec ces autres acteurs pour défendre et partager notre vision
de l'alimentation  et  l'agriculture,  et  les  confronter  aux principes  comme la  solidarité,  le
soutien ou la convivialité qui nous sont propres.

• La convention de collaboration régule notamment les modalités de communication externe,
avec un droit de regard et de modification sur les communications des autres partenaires, et
les droits de propriété intellectuelle, avec toujours un droit de veto sur l'utilisation par les
autres  partenaires  des  données  propres  au  Réseau  des  GASAP et  que  nous  estimerions
confidentielles.

• La collaboration avec la  grande distribution dans le projet est  relativement  limitée ; cette
filière n’est pas bénéficiaire du financement, et son intérêt dans le projet se concentre sur
l’évaluation de la durabilité de quelques produits de sa filière bio.

• La séparation entre espace transversal (= de collaboration) et espace spécifique est claire, et
nous allons donc développer et mettre en place le système participatif de garantie en toute
indépendance.

• L’IGEAT  est  le  partenaire  coordinateur  et  globalement  le  garant  de  la  qualité  de  la
collaboration  et  de  la  valeur  scientifique  des  résultats.  Les  chercheurs  de l’IGEAT sont
indépendants  de  tous  les  partenaires. Ceci  devrait  permettre,  en  tout  respect  des
méthodologies et méthodes scientifiques, de garantir que la voix des GASAP pourra être
entendue et valorisée.

Ces réponses sont celles que nous avons aujourd’hui. Mais il est clair que nous aurons besoin de la
participation des membres du Réseau pour faire vivre ces projets – et les questions et commentaires
reçus lors de l’AG (et du GASAP’Café qui l’a suivi) nous démontre que cette dynamique là est bien
en  place.  Elle  est  nécessaire  et  nous  permettra  de  veiller  encore  mieux  au  développement  du
rayonnement du modèle GASAP.
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Choud'Bruxelles

A. PARTENAIRES

Le projet Choud'Bruxelles abordera la question de la logistique de distribution en circuit courts.

Coordonné par  le  Qalinca  Labs  (R&D en logistique  et  systèmes  de  transport)  de  l’ULB, il  se
compose de 5 autres partenaires : 

1. Le Réseau des GASAP, 

2. La BEES-Coop (supermarché coopératif à finalité sociale), 

3. Dart Consult (conseil en logistique et développement d’outils d’aide à la décision), 

4. Le RABAD (Réseau des Acteurs Bruxellois de l’Alimentation Durable),

5. La cantine Sodexo de l’ULB.

B. CONSTATS DE DEPART

Choud'Bruxelles est né des constats suivants :

1. D'abord en interne :

• Si le modèle GASAP s'adapte très bien aux maraîchers, les éleveurs et autres producteurs
font toujours face à certaines difficultés pour avoir accès à notre modèle. 

• Si le projet Hub Rural a permis d'approuver et de dynamiser les super-GASAP, nous devons
continuer à faciliter l'accès à ces producteur.trices. Pour ce faire, ce projet vise à simplifier la
gestion  interne  des  GASAP et  super-GASAP par  la  mise  en  place  d'un  programme de
gestion des commandes. Celui-ci facilitera le travail bénévole des gasapien.ne.s, rendra la
gestion et l'accès aux GASAP et super-GASAP plus simple, et devrait faciliter l'accès aux
GASAP pour les autres producteurs. 

• Le  projet  nous  permettra  aussi  d'améliorer  la  cohérence  globale  des  déplacements  des
producteur.trices lors de leurs livraisons à Bruxelles.

2. A Bruxelles en général

• De nombreux acteurs cherchent à travailler directement avec des producteurs. 

• En tant que mouvement citoyen de soutien à l'agriculture paysanne et ayant un objectif
autre  que  financier,  notre  Réseau  reçoit  de  plus  en  plus  de  sollicitations ;  épiceries
coopératives,  sociales,  supermarché  coopératif,  restaurants  alternatifs,  sociaux,
transformateurs, nous contactent pour connaître des producteur.trices de bons produits
avec lesquels travailler. 

• En même temps,  de  nombreux  producteur.trices  veulent  passer  en  circuit  court  pour
pouvoir s'installer ou amorcer une transition ; nous sommes alors aussi sollicités mais ne
pouvons pas répondre à toutes les demandes. 

• Le lien entre ces acteurs reste cependant difficile à faire. De plus, l'un des points clés est
la  question  de  la  logistique  de  distribution.  Pourquoi  est-ce  qu'un.e  producteur.trice
venant livrer des GASAP ne pourrait-il/elle pas livrer des produits à d'autres acteurs sur
sa route et ainsi mieux rentabiliser ses déplacements  ? Il y a un grand travail à fournir à
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ce niveau, et surtout d'un point de vue collaboratif, pour permettre aux différentes parties
de se rencontrer, et de contribuer à la dynamique.

C. DESCRIPTION DU PROJET

Face à ces deux constats, le projet Choud'Bruxelles a été élaboré dans le but d’aboutir à des outils
pratiques  répondant  au  défi  de  la  logistique  en  circuit  court.  Le  projet  s'agencera  en  4
jalons disséminés sur 3 ans :

Jalon 1  :   Caractérisation  des  modèles  de  distribution existants  pour le  circuit  court  ici  et
ailleurs

L'objectif n'étant pas de ré-inventer la roue, dans les prochains mois nous allons voir ce qui se fait
déjà dans d'autres villes, rencontrer et discuter avec les différentes parties prenantes, pour partager
et s'inspirer de ces initiatives.

Jalon 2: Design en co-création de nouvelles solutions pour la distribution en circuit court

À l'horizon de l'automne 2016, nous allons réunir les différents acteurs autour de séances de travail
sur  des  sujets  concrets  pour  voir  ce  qui  doit  être  mis  en  place  pour  rendre  ces  collaborations
effectives. Les acteurs seront consultés en amont, et pourront aussi amener les sujets qu'ils désirent
voir être abordés. Une partie de ces rencontres sera dédiée aux fonctionnalités de la plate-forme E-
Choud'Bruxelles citée ci-après.

Jalon 3:  Design  d’une  plateforme «  E-CHOUD’Bruxelles  »  de  diagnostic  logistique et  de
gestion collaborative

Le travail sur ce jalon a déjà commencé, et les objectifs devraient être mis en place dans le courant
2017. Les outils développés ont trois buts :

(A) Évaluer  la  performance  logistique,  (B) Faciliter  la  gestion  interne,  et  (C) Permettre  la
collaboration.

Nous allons  donc travailler  avec  l'ULB – Qalinca Labs pour  voir  quelle  est  la  durabilité  et  la
performance de la logistique de distribution des GASAP (A), ce qui aboutira à des suggestions ou
recommandations de leur part que nous discuterons alors avec les GASAP et les producteur.trice.s.
Un lien devrait ici être fait avec le projet COSY-FOOD.

Nous allons aussi mettre en place un outil de gestion spécifique pour les GASAP et super-GASAP
(B)  qui   abordera  la  question  de  la  gestion  des  permanences,  partage  de  recettes,  gestion  des
membres, des commandes, de la comptabilité, etc. Nous ferons le tour des membres du Réseau pour
connaître  les  fonctionnalités  à  inclure.  Un  exemple  intéressant  est  la  plate-forme  cagette.net
développée par les AMAP à Bordeaux (http://www.cagette.net/). Il s'agit donc ici de rendre plus
simple la gestion des tâches pour les GASAP, le tout en open source.

Et  finalement  une  plate-forme  « E-Choud'Bruxelles »  sera  mise  en  place  pour  permettre  aux
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producteurs de proposer leurs produits à d'autres acteurs s'ils le désirent ou en ont besoin (C). Celle-
ci sera co-créée lors du Jalon 2 avec les futurs utilisateurs.

Jalon 4: Application des solutions logistiques co-créées au travers de deux projets pilotes

Lors de la dernière phase, nous testerons en pratique les solutions logistiques possibles.

Tout  comme pour le  projet  COSY-Food, une partie  sera spécifique aux GASAP et  l’autre  sera
transversale et collaborative avec la BEES-Coop. 

En interne, le premier objectif est de mettre en œuvre et de tester le programme de gestion des
GASAP et super-GASAP. Nous verrons alors si le programme facilite bien la gestion bénévole ainsi
que les livraisons pour les producteur.trice.s. Le second objectif est de continuer à développer et
améliorer les super-GASAP, suite à la décision prise lors du projet Hub Rural par les gasapien.ne.s
et les producteur.trices. 

Pour la partie collaborative, il s’agit de voir, en pratique, comment une collaboration est possible
entre des acteurs partageant les mêmes valeurs. Nous travaillerons alors avec  la BEES-Coop qui
sera  lancée à la fin de cette année. Cette coopérative recherche à travailler directement avec des
producteurs et  nous allons les accompagner dans cette recherche. Le programme de collaboration
mis au point durant les Jalons 2 et 3 sera alors testé et amélioré en fonction des besoins. 

Un  autre  projet  pilote  aura  lieu  dans  les  cuisines  de  l'ULB,  gérées  par  Sodexo  qui  désire  y
augmenter la part des produits venant directement des producteur.trice.s. Le Réseau des GASAP ne
sera pas impliqué dans ce pilote.

D. PLANNING

Le projet ayant débuté officiellement le 20 janvier 2016, il se trouve dans un stade plus avancé que
COSY-Food. 

En effet, les 4 jalons ont déjà été abordés, car si la mise en oeuvre commence plus tard sur le papier,
la cohérence veut qu’ils avancent en parallèle. En effet, la définition des ateliers organisés au Jalon
2 ainsi que le recrutement des parties prenantes doit se faire en même temps que le Jalon 1. Le Jalon
3 a aussi commencé maintenant car nous devons inclure les personnes allant mettre en place le
programme de collaboration pendant les discussions des Jalons 1 et 2. Et finalement, le Jalon 4 a
aussi déjà commencé dans une certaine mesure, car le supermarché coopératif BEES-Coop devrait
ouvrir ses portes fin 2016 ; ils ont donc besoin de commencer la collaboration sur la recherche de
producteur.trice.s avec le Réseau des GASAP.  

E. RÉPONSES AUX QUESTIONS DES GASAPIEN.NE.S

De même que pour  le  projet  COSY-Food,  certaines  questions ont  été  abordées  tant  au sein du
Réseau  que  lors  de  l’AG  de  février  2016.  Outre  les  informations  disponibles  ci-dessus,  voici
quelques éléments de réponse aux questions qui nous ont été posées:
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• L’importance d’être présents avec ces autres acteurs pour défendre et partager notre vision
de l'alimentation  et  l'agriculture,  et  les  confronter  aux principes  comme la  solidarité,  le
soutien ou la convivialité qui nous sont propres. Notre rôle est donc aussi de s’assurer du
respect de ces principes, et de promouvoir la mise en place d’outils soutenant effectivement
les producteurs.

• Si  la  convention  de  collaboration  régule  notamment  les  modalités  de  communication
externe, elle régule aussi l’utilisation qui sera faite des outils produits. Comme le projet doit
bénéficier à la société d’une manière générale, l’entièreté des outils web sera développée en
open source, et aucune activité économique ne peut en être tirée par l’un des partenaires sans
l’accord des autres partenaires, ceci sur une durée de 5 ans.

• Nous recevrons un appui de la part des autres partenaires pour ce qui concerne les espaces
propres  au  Réseau  des  GASAP,  mais  nous  gardons  l’indépendance  sur  les  prises  de
décisions. Les utilisateurs des outils seront toujours consultés sur l’utilité de ceux-ci ainsi
que sur leurs fonctionnalités. 

• Tout comme pour COSY-Food, l’ULB (Qalinca Labs) est le partenaire scientifique, garant
de la qualité de la collaboration et des méthodologies et méthodes scientifiques. 
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